
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Paroisses des communes d’Anthisnes, Clavier, Nandrin, Ouffet et Tinlot 

          Les Brèves spéciales du 8 novembre 2020 
Diffusion mensuelle dans le fond des églises et par courriel 

Un nouveau confinement… 
Même s’il est un rien « plus léger » que celui du printemps, nous 
voici contraints à nouveau de nous confiner pour tenter d’enrayer 
la pandémie qui frappe toujours à notre porte. Toutes les activités 
paroissiales rassemblant plus de 4 personnes, y compris les 
célébrations eucharistiques sont supprimées jusqu’au 13 
décembre inclus. Pour garder le contact entre nous, nous avons 
pris la décision de relancer les « brèves spéciales » créées lors de 
la première vague en mars dernier. 

Envoyées par mail à près de 400 paroissiens et déposées dans plus de 140 boîtes aux lettres, elles contribueront 
à maintenir un lien entre nous et à rester informés de l’évolution de la situation. Si vous connaissez des 
personnes qui pourraient être intéressées par ce feuillet et qui ne le reçoivent pas, n’hésitez pas à nous 
communiquer leur adresse. C’est avec plaisir que nous leur ferons parvenir. 
Les semaines qui viennent s'annoncent difficiles pour bon nombre d’entre nous. Vivons-les autant que 
possible dans la paix et la sérénité. Gardons courage, foi et espérance ! Soutenons ceux qui se battent pour la 
santé de tous. Comme nous y invite notre évêque, soyons des messagers d’espérance et de solidarité ! 
Veillons les uns sur les autres ! Soyons attentifs aux plus faibles et fragiles et restons unis par la prière. 

L’équipe pastorale et les équipes relais 

Du 15 octobre au 8 novembre ont été célébrées les funérailles de : 
• Mr Roger MALMEDY, époux de Mme Marie Hélène GILLOT de Limont (Anthisnes). 

• Mme Olga TASSIN, épouse de Mr Omer CORNET d’Ocquier. 

• Mme Christiane LAMALLE, veuve de Mr Patrick LEFERT d’Anthisnes. 

• Mme Anna LOWIES, veuve de Mr Joseph BALTUS de Villers-le-Temple. 

• Mr Maurice DELHEZ, époux de Mme Viviane LAMER d’Angleur. 

• Mr Michel GERDAY, célibataire, de Charleroi. 

• Mme Maria GILLET, veuve de Mr Victor DEVILLE de Fraiture. 

• Mr Angelo MONTEFORTE, époux de Mme Ursula FORSTER de Seny. 

• Mme Marie-Louise QUINET, veuve de Mr Joseph PREVOT de Tavier. 

• Mr Michel VERRECK, veuf de Mme Nelly DETILLEUX de Nandrin. 

• Mr Marc COLLIGNON, époux de Mme Myriam ORBAN d’OCquier. 

• Mme Marie HANKART, épouse de Mr Edmond FRAIPONT d’Ouffet. 

• Mr René CAES, époux de Mme Bruna MILAS d’Anthisnes. 

• Mme Juliette LIEUTENANT, veuve de Mr Hubert ORBAN d’Ochain. 

Seigneur Dieu, tant de gens souffrent des effets du coronavirus. 
Aide ceux qui sont sur le point de succomber. 

D’innombrables soignants s’impliquent dans les soins aux malades. 
Apporte-leur force et encouragement. 

De nombreux scientifiques recherchent des solutions à cette crise sanitaire. 
Apporte-leur sagesse et clairvoyance. 

Tant de gens se sentent seuls ou effrayés en cette période. 
De nombreuses familles sont en difficulté. 

Donne-leur de l’espoir et du réconfort. 
Dieu de l’amour et de la vie, ne nous laisse jamais seuls. 

Sois pour nous un berger et un guide. Amen. 
Aide à l’Église en détresse, carte de prière « Prier ensemble » 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

En tant qu’Eglise, nous sommes porteurs de solidarité et de fraternité 
En ce 3 novembre, jour de la fête de saint Hubert, patron de la ville de Liège, Mgr Delville a 
adressé un message aux fidèles, animateurs pastoraux et aux clercs de son diocèse. 

Dans son message, Mgr Delville précise d’emblée que jamais sans doute depuis la dernière 
Guerre mondiale nous n’avons ressenti à ce point notre fragilité ni vécu aussi intensément une 
épreuve collective. « La crise du coronavirus dans sa deuxième vague assaille toute la société et 
ne se concentre pas sur un secteur précis. Les enfants sont moins touchés, heureusement. Les 
autorités civiles ont pris la décision courageuse de confiner la population, de la manière la plus 
humaine possible », écrit-il en posant ces questions: comment assumer ce confinement et 
comment l’évangile nous éclaire-t-il?  

Que sommes-nous en train de vivre ? 
« La pandémie entraîne de grandes souffrances et suscite de grandes peurs. Pour les personnes atteintes de la 
Covid, les souffrances se prolongent parfois et s’aggravent ; certains malheureusement y laissent la vie ; tous 
doivent se battre pour résister ; beaucoup, par bonheur, en sortent progressivement guéris. L’angoisse de la mort 
fait alors place à une grande joie, pour ceux qui sont « passés par la grande épreuve » et pour leurs proches qui les 
ont aidés. Les personnes contaminées vivent une grande solitude et une mise à l’écart ; certaines éprouvent un 
sentiment de culpabilité. Sachons les contacter et les aider de notre mieux », poursuit l’évêque de Liège, soulignant 
aussi que ceux qui ne sont pas malades du Covid peuvent souffrir pour d’autres raisons. 

Il rappelle que pour les personnes qui accompagnent les malades, « la tâche est rude et pénible ». « Le personnel 
hospitalier et médical est au maximum de ses forces et de ses efforts. Mais chacun de nous est aussi mis à 
contribution pour soutenir les malades de son entourage. Cela entame nos forces et pèse sur notre moral. Les 
prêtres, les diacres et les équipes de deuil, en particulier, sont en première ligne pour affronter ces situations et 
rencontrer les familles éprouvées. Les équipes d’aumônerie d’hôpital et de prison font un travail exceptionnel de 
présence là où c’est possible et consolent les malades par l’amitié et la prière. Elles le font au nom de l’Eglise ». Et 
d’ajouter : « A travers elles, c’est toute l’Eglise qui est présente et bien branchée sur Dieu ». 

Mgr Delville poursuit en s’adressant à ceux qui ont des responsabilités pastorales, reconnaissant que « le 
découragement ou la lassitude peuvent peser à certains moments face à l’ampleur des initiatives à prendre, au 
nombre de personnes à accompagner, aux célébrations à assumer (ou à ne plus assumer) ». Il aborde aussi la 
privation de célébrations, l’absence de réunions et la suspension de nombreuses activités. « On sera privé de 
sacrements, de communion, de liturgies. Il faudra reporter de nouveau des célébrations prévues. Cela est frustrant 
pour tous. Cela nous rappelle combien sont importantes nos rencontres quand nous avons la chance de pouvoir les 
vivre librement. Et combien l’esprit de communauté doit toujours être travaillé », écrit-il. 

Comment le Christ nous éclaire-t-il ? 
« Ce pic de la pandémie et ce confinement tombent au jour de la Commémoration des fidèles défunts, comme le 
premier pic était tombé le vendredi saint de cette année 2020. Ce cadre de prière nous invite à nous tourner vers le 
Seigneur dans la foi. Mais notre foi est fragile: comment croire vraiment à la vie éternelle et à la résurrection des 
morts, à l’ère de la technologie? Mais comment ne pas croire au message d’amour du Christ qui sauve l’humanité 
de ses errements et de ses fautes? », s’interroge l’évêque. « Seule la foi en un Dieu père, qui fait de nous tous des 
frères et des sœurs peut sauver l’humanité. Et cette foi transcende la mort », poursuit l’évêque. Il passe alors en 
revue les initiatives qui se mettent en place au niveau du diocèse. 

Quelle espérance globale apporter? 
« En tant qu’Eglise, nous sommes porteurs de solidarité et de fraternité: nous découvrons combien nous en avons 
vraiment besoin maintenant. Nous devons également découvrir Dieu comme celui qui nous appelle, qui nous 
procure un idéal et nous donne la force de faire face aux problèmes. C’est ce message d’espérance que nous devons 
apporter. Nous ne devons pas seulement nous focaliser sur les pourcentages d’infections, mais aussi chercher des 
orientations pour l’avenir. C’est là que le message chrétien apparaît dans son authenticité.  Face à la finitude, à la 
souffrance et à l’échec, nous continuons à nous demander: qu’est-ce qui est essentiel dans la vie? Alors nous 
découvrons que l’amitié et la spiritualité peuvent vraiment aider. Nous devons donc apporter le message 
évangélique dans notre monde d’une manière renouvelée et différenciée », poursuit Mgr Delville, en invitant à prier 
pour que ces épreuves s’écartent, en citant également les attentats terroristes récents et les tremblements de 
terre en Turquie et en Grèce.                         Jean-Jacques DURE, www.cathobel.be 

Le communiqué intégral de Mgr Delville est disponible sur notre site internet : www.cathocondroz.be 

www.cathocondroz.be                    cathocondroz@hotmail.com                   085 51 12 93 

http://www.cathobel.be/
http://www.cathocondroz.be/
http://www.cathocondroz.be/
mailto:cathocondroz@hotmail.com


 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 

 

Prier et participer aux célébrations liturgiques grâce aux médias catholiques 
 

Chapelet: tous les jours à 20h00 (Lourdes). 
Prière du soir: tous les jours à 20h30 (prière monastique). 
Capter RCF- Liège sur 93.6 FM ou sur www.rcf.be  

 

Messe : du lundi au sam. à 7h25 (Marseille), à 10h (Lourdes) et à 18h15 (Paris) 
                sam. à 18h (Paris) ; dim. à 10h (Lourdes) et à 18h30 (Paris). 
Prière du matin : du mardi au samedi à 7h (Paris). 
Office du milieu du jour : du mardi au samedi à 12h30 (Paris). 
Chapelet : tous les jours à 15h30 (Lourdes). 
Capter KTO : en streaming sur www.ktotv.com sinon sur décodeur TV : Proximus (Canal 
215), Voo (Canal 147), Telenet (FWB) (Canal 36), Orange (Canal 98). 

 

Messe TV: tous les 15 jours à 11h sur La Une, tous les dimanches à 11h sur France 2. 
Messe Radio: tous les dimanches à 11h sur La Première. 
Capter la RTBF : https://www.cathobel.be/messes/ sur la Première RTBF 
www.rtbf.be/radio/liveradio/lapremiere, en TV sur la Une ou la Deux RTBF www.rtbf.be  

Ensemble, en Eglise, durant le lockdown 
A partir de ce 1er novembre minuit, les célébrations publiques ne pourront plus avoir lieu. Et ce 
jusqu’au 13 décembre. Les mariages pourront se dérouler, uniquement en présence des époux, 
des témoins et du ministre du culte. De même, les funérailles ne pourront avoir lieu qu’en 
présence de 15 personnes (à l’exclusion des enfants de moins de 12 ans). 

Des églises ouvertes 
Nous retournons donc à la situation du lockdown des églises que nous avons connue au printemps. 
Heureusement, les églises peuvent rester ouvertes pour la prière individuelle. Nous encourageons à utiliser au 
maximum cette opportunité, en tenant compte évidemment des normes sanitaires en vigueur. Une église 
ouverte est le signe d’une communauté locale accueillante. 
Souhaitez la bienvenue au visiteur par un message d’accueil sur la porte d’entrée ou sur le panneau 
d’affichage. Essayez d’organiser un accueil personnalisé à certaines heures. Diffusez de la musique de fond 
religieuse, ou une musique qui aide à l’intériorité et à la prière. Proposez un geste de solidarité (par exemple 
un don pour les personnes nécessiteuses). Proposez un petit rituel, par exemple, allumer un lumignon près de 
la statue de la Vierge ou d’une Pietà, ou déposer une fleur près d’une croix de la passion. Soyons imaginatifs 
pour tout ce qui est possible. Les personnes en ont besoin et sont en demande. 

Célébrations à la TV, radio ou par Internet 
Nous ne pourrons plus célébrer en présentiel dans les églises durant les prochaines semaines. Mais nous 
pouvons continuer à le vivre ensemble, grâce aux célébrations proposées à la radio, à la tv, ou par internet (…). 

Tant reste possible 
Kerknet et Cathobel, et d’autres sites diocésains et vicariaux ou encore des sites d’organisations catholiques, 
apportent de jour en jour, des idées et des propositions en termes de nourriture spirituelle et d’actualité 
religieuse. Inscrivez-vous pour recevoir leur lettre électronique. 

Nous pouvons nous entraider et nous encourager les uns les autres, par téléphone. Envoyez un mail, donnez 
un coup de fil, créez un groupe de prière par voie numérique, ou postez des messages nourrissants et 
d’espérance sur les réseaux sociaux et autres. 

Démenons-nous aussi pour les gestes d’entraide : faire les courses pour un voisin en difficulté, garder l’œil 
ouvert sur les personnes que le découragement guette ou qui risquent de se retrouver dans une profonde 
solitude. Voir si un coup de main bénévole pourrait être utile dans une école, une banque alimentaire, un 
centre de soins en cette période où une charge de travail plus importante peut se faire sentir. Chacun peut 
prendre des initiatives personnelles, en paroisse, ou en réseau avec d’autres. On peut collaborer avec des 
organisations déjà existantes. Un petit geste peut contribuer à de grandes initiatives. 

Ensemble, soyons Eglise, même en lockdown.                                  Les évêques de Belgique, Le 2 novembre 2020 

 
Eglises ouvertes pour la prière ou la méditation personnelle 

Tous les jours : Fraiture, Les Avins, Nandrin (oratoire), Ocquier, Saint Séverin, Scry (oratoire) et Seny. 

Les samedis et dimanches : Ellemelle, Ouffet et Terwagne. 

http://www.rcf.be/
http://www.ktotv.com/
https://www.cathobel.be/messes/
http://www.rtbf.be/radio/liveradio/lapremiere
http://www.rtbf.be/


 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 

 

Le diocèse de Liège cherche des bénévoles pour 
aider les plus démunis frappés par la crise sanitaire 
Afin de soutenir les associations engagées auprès des plus démunis, 
lourdement impactés par la crise sanitaire, le diocèse de Liège lance 
un appel aux volontaires pour constituer une réserve. Mais pour 
faire quoi au juste? Réponse avec Jean-Philippe de Limbourg. 

« Nous avions déjà remarqué, avant l’entrée en vigueur de mesures plus strictes, que de nombreux bénévoles 
âgés se retiraient de leurs activités, il fallait donc pouvoir les remplacer pour continuer à assurer nos services 
d’aide aux plus démunis » explique Jean-Philippe de Limbourg, référent pour Caritas International et président 
de l’Accueil Botanique à Liège. Avec l’arrivée de l’hiver et l’activation du plan grand froid, il devenait également 
urgent de pouvoir faire appel à des volontaires pour soutenir d’éventuels nouveaux projets d’accueil. 

Travailler activement pour augmenter le nombre de places en accueil de jour et de nuit 
La situation sur le terrain est en effet très critique; la crise sanitaire a imposé la fermeture des accueils de 
jour, dont les espaces sont trop exigus pour pouvoir respecter les mesures de distanciation. Les bénéficiaires 
peuvent néanmoins encore compter sur un système de drive-in pour obtenir un petit déjeuner à emporter ou 
un colis alimentaire. Concernant les trois abris de nuit liégeois, en raison de ces mêmes mesures de 
distanciation, la capacité d’accueil a été réduite de moitié ; ils ne peuvent accueillir que 50 personnes sur les 
100 places habituellement disponibles. Heureusement, la communauté salésienne de Liège a mis son internat 
à disposition pour héberger une petite trentaine de sans-abris à partir du 15 novembre (date d’activation du 
plan grand froid) jusqu’au 31 mars. « Il faut encore vérifier que le bâtiment est aux normes, changer les 
matelas, sécuriser les fenêtres » précise Jean-Philippe de Limbourg. « Nous aurons aussi besoin de l’aide 
précieuse de bénévoles pour ce nouveau projet afin de venir en soutien aux équipes de professionnels. Nous 
recherchons donc des veilleurs de nuit pour accueillir les sans-abris, leur offrir un café et surveiller le dortoir. Il 
y a bien entendu des temps de pause mais il faut évidemment se réveiller et intervenir en cas de problème. » 

Se confiner ? Un luxe que les démunis ne peuvent se permettre 
A l’heure actuelle, une vingtaine de futurs bénévoles se sont déjà manifestés. Une perspective plutôt positive 
donc pour le délégué épiscopal qui nous parle également d’un projet d’accueil de jour dans un espace plus 
grand où les forces de différents services et associations seront mutualisées pour pouvoir offrir un peu de 
chaleur et de nourriture entre 8h et 18h. Notons encore qu’un projet de livraison de colis alimentaire à 
domicile devrait prochainement voir le jour pour venir en aide aux plus démunis malades ou en quarantaine 
pour qui le confinement est une vraie situation de désespoir. « Ils n’ont pas le luxe de se confiner » affirme 
Jean-Philippe de Limbourg. En effet, ces populations dépendant majoritairement des aides sociales ne 
peuvent compter que sur eux-mêmes, étant déjà en temps normal très isolés. Le vicariat Evangile et Vie 
envisage enfin de lancer un appel pour la récolte de vêtements, couvertures et sacs de couchage. 

               Sophie DELHALLE, www.cathobel.be  

Pour vous inscrire comme volontaire/bénévole ou participer à la collecte, contactez Jean-Philippe de 
Limbourg : evangile.vie@evechedeliege.be  ou 04/230.31.55. Idéalement, les candidats devraient répondre au 
profil suivant : être en bonne santé, sans profil à risque, avec l’esprit d’équipe, solidaire, disponible. 

J’étais seul(e)… Vous m’avez écouté 
Besoin de parler? Depuis ce 3 novembre, le diocèse de Liège a mis en place 
un numéro de téléphone pour soutenir et écouter ceux qui en ont besoin. 

Les moments de silence, les cris de détresse, le doute, le sentiment de 
solitude en particulier lors qu’on est en quarantaine… Une nouvelle ligne 
téléphonique vient de s’ouvrir pour accueillir tous ces questionnements et 
proposer une oreille attentive en échange. A l’autre bout du fil, des 
aumôniers hommes et femmes se relaient chaque jour de 10h à 20h pour 
soutenir moralement et spirituellement les personnes en détresse. 

Cette initiative est née du vicariat « Evangile et Vie » et du vicariat de la 
santé du diocèse de Liège. Les deux services diocésains se sont retroussé 
les manches pour mobiliser une équipe de répondants, des prêtres et des 
laïcs habitués à exercer l’écoute. Ces aumôniers reflètent une diversité de 
situations, certains sont habitués à côtoyer les migrants, d’autres 
travaillent auprès des prisonniers, d’autres encore auprès des malades…  

Le numéro est: le 0486 13 60 61 (coût d’un appel normal) 

http://www.cathobel.be/
mailto:evangile.vie@evechedeliege.be

